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Paris 2024, les Epl ont déjà décroché de
belles médailles
En attendant les performances des athlètes du monde entier, les acteurs de l’économie française, et
notamment les Epl, ont créé les conditions de la réussite des Jeux olympiques de cet été. De
nombreuses Epl, dans le domaine de l’aménagement et de la construction, de l’animation de lieux et
d’équipements sportifs, ont participé à cet effort. Petit tour d’horizon des grandes et des petites
mobilisations.

Pour avoir le privilège (rare) d’organiser les JO, il faut savoir bien recevoir les athlètes du monde
entier. En l’occurrence, la construction du village olympique sur L’Île-Saint-Denis a été, entre
autres, confiée à la Sem Plaine commune, aménageur historique du territoire. Un chantier hors
normes dont certains bâtiments n’ont pas encore été complètement livrés. Le village des athlètes,
dans son ensemble, offrira gîte et couvert à quelque 14 500 athlètes et leurs accompagnants. Une
autre Epl s’illustre en matière de construction, la Sem-Spl PariSeine. Elle a récemment annoncé
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que son activité avait augmenté, « nous prévoyons pour 40 M€ d’achats de travaux, en hausse de 22
% », assure Ariane Bouleau, la DG de l’entreprise. La Sem-Spl a livré le plus grand chantier
parisien des cinq dernières années, celui de la porte Maillot, pour accueillir le CIO cet été.

L’Adidas Arena, déjà tourné vers l’après-JO
Un autre fleuron a fait peau neuve : la nouvelle salle de l’Adidas Arena de 8 000 places,
construite pour les JO et dont le Paris Basketball sera le club résident, se définit comme un modèle
de la construction bas carbone. Il s’agit de l’unique équipement parisien construit pour les JO, la
nouvelle structure s’orientera vers les sports urbains après l’évènement. A noter que l’après-JO a
fortement imprégné la construction du lieu, puisque deux gymnases seront dédiés aux scolaires, en
plus de la grande salle de compétition et de spectacles. L’équipement sera géré par la Société
anonyme d’exploitation du POPB, qui cherche à nouer une mutualisation avec l’autre Arena
parisienne, dans le 12e arrondissement.

A Colombes, un nouveau quartier va naître
Tout le monde attend l’effet post-olympique. Ainsi, la ZAC de l’Arc sportif, à Colombes, surfe
sur la dynamique des JO et la réhabilitation du stade historique Yves du Manoir, qui doit
accueillir les épreuves olympiques de hockey sur gazon, pour transformer un secteur traversé
par l’autoroute A86 en quartier mixte d’habitation, en y installant des équipements et des
commerces mais aussi des espaces de nature. La Spl éCo.urbain a choisi les entreprises pour
réaliser un jardin et transformer la passerelle enjambant l’infrastructure routière sur l’ilot Colombus.
Le projet de requalification d’un mail et la création d’un jardin de la biodiversité sont aussi sur les
rails.

Rungis livre des paniers aux athlètes
Enfin, le Min de Rungis, géré par la Sem Semmaris, a noué un partenariat avec 6 athlètes de haut
niveau : la céiste Marjorie Delassus, le basketteur handisport Sofyane Mehjaoui, les judokas Luka
Mkheidze et Cédric Olivar, le nageur handisport Kylian Portal et la grimpeuse Capucine Viglione.
Concrètement, le marché leur fournit, depuis novembre dernier, deux paniers de produits frais par
mois, comprenant des fruits et légumes, viande, volaille, produits laitiers, gastronomie. Une manière
de promouvoir le Marché de Rungis tout en encourageant les sportifs.

Par Stéphane MENU
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